
IV. Les Forces armées canadiennes

Nous venons de voir qu'aux yeux de nombreux Canadiens (39 %), la participation
aux opérations de maintien de la paix a constitué la principale contribution
internationale du Canada ces cinq dernières années, et a joué un rôle déterminant
au regard de la bonne réputation dont jouit le pays à l'étranger. Qui plus est, 83 %
des répondants estiment important que le Canada conserve sa capacité de
défense, cet objectif ne ressortant toutefois pas parmi les neuf objectifs de
politique étrangère mentionnés dans le sondage.

En général, les Forces canadiennes recueillent nettement la faveur des répondants
(voir la figure 8). Les Canadiens déclarent dans une proportion de 80 % avoir une
opinion assez favorable (50 %) ou très favorable (30 %) des Forces armées.
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Globalement, le niveau de satisfaction indiqué à la figure 8 est de beaucoup
supérieur aux niveaux d'approbation enregistrés à la fin des années 80, époque où
ils avoisinaient les 55 %.

Différents facteurs peuvent expliquer cette augmentation du niveau de satisfaction.
D'abord, la participation du Canada aux opérations de maintien de la paix, plus
fréquente ces dernières années, a davantage retenu l'attention à l'échelle
nationale. Dans la mesure où les militaires sont associés à ces opérations, les
forts appuis que recueillent les opérations de maintien de la paix au Canada
rejaillissent sur les Forces armées. Ensuite, plusieurs des opérations auxquelles le
Canada a participé dans les années 90 (en Bosnie, en Croatie, en Somalie)
comportaient une importante composante humanitaire absente de bon nombre
des opérations précédentes menées par exemple à Chypre et au Liban.
Finalement, on peut penser que la fin de la guerre froide, qui a apaisé les craintes
du public au sujet d'un conflit mondial, a réduit la mesure dans laquelle certains
Canadiens pourraient juger dangereuse l'existence même de forces armées. fo.


